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L’activité du jour consiste à identifier les arbres et arbustes à partir des bourgeons stimulés cette 
année par la précocité des premiers frémissements du printemps. Il faut dire que l’on est loin d’un 
février hivernal !  
 
Nous allons revoir nos classiques et réapprendre la démarche méthodique pour utiliser une clé de 
détermination. Observation minutieuse du bourgeon sous toutes ses caractéristiques : forme (ovoïde, 
fusiforme, globuleux…), disposition sur le rameau (alterne, opposé, en spirale), longueur du 
pédoncule, nombre d’écailles, coussinets, cicatrices foliaires. Bourgeon axillaire et apical. Epine, 
aiguillon. Avec tous ces repérages, on arrive au hêtre, au charme, au frêne, au chêne pédonculé, au 
noisetier, au bouleau, à la viorne obier, à l’aulne glutineux… A l’aubépine encore, au sureau noir, au 
troène, à la ronce, à l’églantier… Des résineux aussi : épicéa, douglas, mélèze d’Europe, pin 
sylvestre. Même si notre guide doit parfois canaliser les avis divergents.  
 
A partir de l’église de La Reid, l’itinéraire établi par Dany consiste en une boucle autour du village  
avec des paysages particulièrement vallonnés et découpés par des haies et des bosquets. Les 
moineaux piaillent, les mésanges répètent leurs gammes et les grives se concertent dans les 
branches plus hautes. Des touffes de perce-neige décorent les talus. Les exercices d’identification 
nécessitent des haltes fréquentes. On tutoie le hameau de Becco, on traverse des prairies déjà bien 
verdoyantes, un gué et des tourniquets qui imposent quelques contorsions. On redescend par un 
sentier escarpé qui ouvre un large panorama sur la vallée et on rejoint le chemin sous lequel, en sous-
sol, passe le Turon : à droite, le chantoir où le ruisseau disparaît et à gauche, la résurgence qui se 
devine à quelques dizaines de mètres.  
 
Nous sommes aux confins de la fenêtre de Theux : c’est l’occasion pour notre guide de rappeler les 
caractéristiques de ce phénomène géologique. Il nous reste une brève remontée pour retrouver le 
village et de quoi clore cet après-midi bien agréable de manière traditionnelle, boissons chaudes et 
autres à l’appui.   
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